
LES CLOCHES DE SAINT-BONIFACE 
15a

CE QU'EST LE CIIAIN GEGOIIIlES1

J!. l <'d6 UastoG. d ns 5< Nt> VE 1 1'1101JO)E PRAÀTIQUE DI.

CHANT GRÉGuORIEN, le6p /t iînsi:

La cuntilbee ?,onaine, tel est le nom primitif dlu chant liturgLi-

que de l'Eglise- de Rome, suivi depuis plus dle mille ans par les di-

verses êçglises d'occident. Selon les traditions les plus anciefnnes, il

fut recueilli au sixième siècle, par le pape Saint Grégoire le Grand

540-604. à l'usage des Chantres de sa Seh o/a 'to<)~ De 1li

vient son surnom dlr./r(l

On la aussi nommée1l n h<u (palu a<<~) c'est-il dire

chant dont la marche est toujours plane " avéc dles temps sensible

ment égraux, sans valeurs ni subjdivisions, coumme eni a la miusique

mesureée.

Ce chant fut longtemps conlservé sans aucune altération; FEglise

(le Lyon le chanta j usqu en l 8.Mais l'îîurC~e n propagea-des

éditions plus oit moons fautives, jusquau jour où les Bénédictins de

Solesmnes, et eln particulier D)ont Pothier, en restaurèrent la vraie tra-

dit ion.

Cette vraie tradition fut reconnue -à nouveau (<tieielleîlîpnt par

Sa 'Sainteté le Pape Pie X, dans son i!olh? prOpri;o, de novembre

1903. Elle est consignée dans l1dto IatCf<,seule authentique,

pour l'usagre dle toutes les Eolises.

PREMI ElE PRJOFESSION AU CARIMEL

D)E S 1 Nil-BO)NIF ACE

Le 14 avril a eii lieu lat première profession religieuse au Carimel

de Saint-Boniface établi le '26 juillet 1)12. La Bde Soeur Bernadette

de l'Jinaeulée-Conception. néle Bernadette Etobert. (je 'Montréal. a

prononcé ses premiers voeuX dle religion entre les maifins de la Ede

Mère Prieure et en présence des Râeuiitses de chSeur professes, se-

lon la règlie (je la .coinmnunauté.

Le, '2 avril a en lieu lit bé,nédiction (lu voile (le la nouvelle Car-

InMeite par Mgrr F,-A. I uas. . A., alors administrateurdudoèe

Un sermon de' circonstance fut prono>ncé .1 cette cérCnîonie publique-

paRr M. l'abbé J,-V. .Joubert, aurriênier dun Carmel.


